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ARTICLES HISTORIQUES ARTICLES HISTORIQUES

LA MATERNITE DE RABAT

Les familles musulmanes, à Rabat, à Marrakech et à 
Fès en particulier, attachent une grande importance à tout 
ce qui peut aider les jeunes mères soit au moment de la 
naissance de leur enfant, soit après.

Dans les familles françaises -pas toutes- on comprend 
depuis longtemps que 1'avenir d'un enfant se décide dès 
le berceau.

Aussi, dès que la future maman s'aperçoit qu'elle est 
enceinte, elle se met en rapport avec son medecin pour 
subir un examen général très complet et pour suivre les 
conseils médicaux appropriés à son tempérament. Ces 
conseils lui indiquent les aliments à prendre et ceux 
qu'elle doit éviter, les exercices physiques qu'elle peut 
faire et ceux qu'elle doit s'interdire, les précautions qu'elle 
doit prendre pour que ses actes n'influencent pas d'une 
manière nuisible la vie du petit être qui bientôt va naître.

Et la venue au monde des enfants a lieu, sous la 
surveillance du médecin, d'une manière normale et n'est 
suivie d'aucune complication grave.

Dans les familles indigènes, les qablas, même celles 
qui sont les plus habiles, sont ignorantes des progrès 
accomplis soit pour faciliter les accouchements, soit  
pour en diminuer les douleurs.

Elles n'attachent pas assez d'importance à la stérilisation 
des biberons, à la propreté, à la vaccination antivariolique 
qui doit être faite au bébé avant le troisième mois, à la 
vaccination antituberculeuse qui  se fait dans les dix jours 
qui suivent la naissance, à la vaccination antidiphtérique 
qui se fait entre le treizième et le quinzième mois.

Aussi voit-on des bébés bien venus, perdre bientôt 
leur appétit, puis leurs couleurs, s'anémier et devenir les 
victimes de maladies contre lesquelles les qablas n'ont 
rien fait et ne savent rien faire.

La science médicale ne s'improvise pas : elle s'acquiert 
certes par 1'expérience, mais elle s'acquiert surtout 
par les études scientifiques qui éclairent, expliquent et 
enrichissent les enseignements de l'expérience. 

Voilà pourquoi le secours du médecin ou, à défaut, 
d'une sage-femme diplômée, est recommandé aux jeunes 
mères qui veulent de beaux enfants.

Les bébés à la maternité sont pesés régulièrement

Le remplissage des biberons est fait avec une propreté méticuleuse

La plupart des femmes françaises accouchent sous 
la surveillance d'un médecin ou d'une sage-femme diplômée




